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res arrivera chez vous, encore toute chaude du souvenir que nous 
gardons de vous. J’en connais qui ne demanderaient pas mieux 
que de l’accompagner et aller vous voir. Le progrès en tout cela, 
c’est que nous sommes sûrs d’un courrier par hiver et que l'été 
prochain, le bateau nous apportera la réponse à, nos lettres. Au­
trefois, nous avions exactement la même chose, mais les particu­
liers qui se chargeaient de la poste dans l’intérêt de leurs affaires, 
pouvaient aussi la supprimer à leur gré.

LE RADIO OU TÉLÉPHONE SANS FIL

Le téléphone sans fil est plus rapide que la poste. On croit 
rêver en entendant conférences et concerts émis à des distances 
énormes. Plus de distance, on entend parler, chanter, à trois, 
quatre mille kilomètres, comme si nous étions réellement là-bas; 
bientôt, le progrès aidant, nos amis pourront communiquer à 
volonté avec nous. Sans doute, les ondes électriques sont un peu 
comme les hibous, elles ne voyagent guère que la nuit, et alors 
les nouvelles courantes du jour sont émises trop tôt pour nous 
qui sommes en retard d'une heure sur les postes émetteurs. Mais 
nous sommes réellement reconnaissants à ce bon Père Oblat d'Ot­
tawa qui a assemblé et monté un appareil pour nous, et ses amis 
qui lui ont fourni les pièces en se cotisant pour faire plaisir au 
missionnaire. La charité est si ingénieuse.

Mais comment l’Esquimau s’explique-t-il le téléphone sans 
fil?

L’explication la plus simple qui s’est présentée de prime a- 
bord à son esprit, c’est que nous voulions lui jouer un tour. Il 
pensait que nous avions caché quelque part un gramophone que 
nous faisions marcher en cachefte. Puis quand il a vu et saisi 
que tout dépend de l’antenne, et de la pile électrique, et que cela 
vient réellement de loin, alors, de l’air de quelqu’un qui en 
prend son parti, il nous dit: Les blancs sont capables de tout, 
hein? Mais à part lui, et aux autres il ajoute: Ces blancs-là on 
dirait pourtant que c’est bien fin, mais quand ils viennent par 
ici, ils ne savent même pas se bâtir une maison de neige. Si on 
les abandonnait, ils périraient comme des enfants....

Avec cette manière de voir les choses, s’il arrive que l’atmos- 
phère n’étant pas favorable, on n’a que des grattages, de la fri­
ture, ou des hurlements dans la machine, l'Esquimau de s’écrier 
de suite: Tiens, voilà un des blancs qui ne connaissent pas grand’ 
chose! et cela le fait rire.

PROGRÈS SPIRITUELS ET DIFFICULTÉS
Malgré les difficultés d’apostolat que l’on connaît, chaque 

année, notre oeuvre avance et progresse. L’an dernier, nous a-
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